
LAPORTE Joseph, né le 2 février 1922 à Ivry sur Seine d’un père contrôleur à la 

SNCF et d’une mère qui tenait une épicerie  au 11 avenue de la gare à Tulle. 
Joseph Laporte exerçait la profession de comptable à la Mutualité Agricole, 
avenue Victor Hugo à Tulle. Il avait accompli son service militaire aux chantiers 

de jeunesse (1942-1943) à Courpierre (Cantal). En 1944, pour échapper au STO 
(Service du Travail Obligatoire), il partit aux Maquis dans les environs de ST 

Fortunade (Corrèze) et travaillait à l’usine de la Marque à Tulle sous un faux nom 
et une fausse carte d’identité. Le 9 juin 1944, il se trouvait chez sa mère , 25 
avenue de la gare à Tulle lors de la rafle. Déporté le 10 juin 1944 vers Dachau 

dans le convoi de la mort du 2 juillet 1944, matricule 77013, aux côtés de son 
ami, Jean Lachaud. Il décédera  à près de 23 ans, le 26 janvier 1945 au camp de 
Klein-Gladback près de Vaihingen.  

 
L’abbée Heidsieck de Reims (Marne) à Monsieur le secrétaire de l’Evéché de Tulle : 
«  Je m’adresse à vous pour une douloureuse nouvelle à annoncer à une famille de Tulle. Vous 
pouvez plus facilement que moi prévenir, s’il y a lieu, le curé de la paroisse dans laquelle se trouve 
l’avenue de la gare afin que la nouvelle ne parvienne pas à la famille par un simple mot anonyme. 
Je suis récemment revenu d’une mission en Allemagne et j’ai assisté à la libération du camp de 
Klein-Gladbarck , près de Vaihingen, à une vingtaine de kilomètres de Stuttgart. Plusieurs noms 
de déportés politiques morts dans ce camp m’ont été communiqués par un français responsable, le 
Lieutenant Faucheux. Parmi eux, se trouve M. Joseph Laporte habitant 11 avenue de la gare, à 
Tulle. 
Je n’ai aucun détail précis sur sa mort mais je pense que l’on pourrait avoir ces renseignements en 
s’adressant au Lieutenant Faucheux (aux bons soins de Mlle Escot, 23 route d’Avignon, Salon, 
Bouches du Rhône. 
Le Lieutenant Faucheux m’a seulement remis, à mon passage au camp un petit porte-monnaie de 
cuir contenant quelques papiers, le tout en très mauvais état, si bien que j’hésite à en faire 
l’envoi. 
Veuillez faire le nécessaire pour avertir cette pauvre famille et lui faire savoir mon adresse. 
La joie de la victoire est traversée de bien de tristesses partout en France. 
Je vous prie, Monsieur le secrétaire, de recevoir l’assurance de mon respectueux et religieux 
dévouement ». (l’abbé Heidseich) 

 
La mère de Joseph Laporte et sa sœur Janine iront reconnaître son corps en 
allemagne et ses cendres seront ramenées au cimetière de Cornil en Corrèze, le 
26 mai 1955. Sa tante Alice Dumond et sa sœur  Janine Lapouge perpétuent son 
souvenir. 
 



 
 

 
Laporte Joseph, mort en déportation. 



 
 
 
 

 
 

 



 
    Laporte Joseph 

 

 


